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Course contre la montre au parloir Aix 2  

 
La Direction a adressé des remerciements à l’équipe du parloir en sous-effectif pour leurs 
efforts et leur énergie à participer au bon fonctionnement du service. 
 
Derrière ces messages grandiloquents, il est temps de rappeler à chacun qu’être le supérieur 
hiérarchique n’est pas synonyme de tout pouvoir et que nous ne tolèrerons pas l’arbitraire 
sans nous battre. 
 
Depuis le début de l’été nous constatons un climat alarmant au service parloir notamment à 
cause du manque criant de personnel et de la charge de travail accrue.  
Effectivement, en moyenne 5 à 6 agents travaillent quotidiennement sans relâche pour faire 
tourner ce service, tout en assurant le maintien de l’ordre, la sécurité des agents, mais aussi 
de l’établissement.  
 
Cette dernière semaine a été désastreuse pour nos collègues faisant suite à des conditions 
de travail particulières…  Certains encadrants ont tendance à déstabiliser les agents avec leur 
culture managériale portée sur le travail à la chaine à réaliser dans l’urgence permanente au 
détriment de la qualité du travail et de la sécurité.   
 
Pour gagner du temps, les fouilles par palpation ont été allégées, alors qu’habituellement 
elles sont réalisées selon des modalités bien spécifiques. Il est important de rappeler que le 
but des palpations de sécurité est de retirer les objets prohibés ou dangereux pouvant nous 
mettre en insécurité. 
 
La gestion des effectifs a été catastrophique. Des agents prévus en renfort pour la journée 
ont été remis à disposition des bâtiments laissant la charge de travail reposer sur le peu 
d’agents présents au parloir dans une ambiance tendue.  
 
L’encadrant affecté temporairement au parloir a été clair avec sa rengaine du « on fera plus 
vite avec moins ». 
 

…/… 



Dis-moi de quoi tu as besoin je te dirai comment t’en passer 

Ses actions étaient guidées par la volonté de supprimer les heures supplémentaires. 
Sans compter certaines réflexions infantilisantes comme « on va serrer la vis et 
recadrer le parloir », mais aussi le non-respect des protocoles sanitaires lors de 
l’entrée des détenus au parloir et des délais éclairs faisant froid dans le dos. Tout 
devait être fait en un rien de temps ! Tout quoi ? La préparation des permis de visite, 
l’accueil des familles, la biométrie, les tours, les rondes, les palpations, les fouilles, les 
mouvements, le linge… même la durée règlementaire du parloir a été restreinte ! 

Bref, une impossibilité de faire correctement son travail, une dépossession des agents 
de leur propre organisation et une négligence liée à certaines 
défaillances managériales. 

Monsieur le 1er Svt, Le Syndicat Pénitentiaire des Surveillant(e) vous le redit, 
vous n’avez rien redressé alors cesser de vous pavaner ... !! !! !   L’austérité ça suffit ! 

Le Syndicat Pénitentiaire des Surveillant(e)s rappelle que les agents se donnent 
au quotidien pour l’administration et ses détenus. Ils ne sont pas de simples 
numéros et doivent avoir le temps nécessaire pour mener à bien leurs missions. 

Le Syndicat Pénitentiaire des Surveillant(e)s ne laissera aucune atteinte à la 
sécurité avoir lieu. Si vous ne voulez que les agents finissent trop tard, la 
suppression d’au moins un tour de parloir est nécessaire !  

Le Syndicat Pénitentiaire des Surveillant(e)s tient à féliciter la ténacité des agents, 
leur sens du collectif et de la solidarité. 

Ne laissons pas se dégrader nos conditions de travail et retrouvons l’apaisement ! 

Vous vous plaignez du travail à la chaine, et alors ? Vous 

n’êtes pas les seuls. Les bagnards aussi, et ils ne se plaignent 

pas ! 

Le Bureau Local  le  14/08/2021 à Aix en Provence


